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Le Cultivateur Canadien
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LE CMVnUILI FRANÇAIS
Et de fous les 

Canadiens de Langue 
Française de l'Alberta

«. SOYONS UKIs "

B)ur "‘ Le Canadien-Français ‘‘

Nous ne connaissons pas les cul­
tivateurs des autres pays, mais le 
cultivateur canadien, à quelque na­
tionalité qu’il appartienne, en est 
un qui fait honneur à sa race et à 
son pays. Il nous a été donné de 
fréquenter différents milieux, de 

1 frôler des hommes de différentes 
catégories, de coudoyer les cultiva- 
teurs, les hommes de métiers, dn 
commerce de la finance et des pro- 
fessions libérales, et s il nous fait 
plaisir de dire que, règle générale, 
nous avons du respect pour les dif­
férentes classes d’hommes dont no­
tre pays se compose, nous déclarons 
avec une parfaite assurance et une 
entière conviction que notre admi­
ration va tout droit au cultivateur.

Le cultivateur canadien est gé­
néralement doué d’une belle intel- 1 
ligence. De nos jours, il est aussi

Suite à le page 1 2.
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